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C’est exactement ce que nous avons pensé, nous les 
journalistes, lorsque nous avons commencé. 

Besoin de se renouveler

Le Journal Debout existe depuis 
2002 ! Certains journalistes, comme 
Louis, sont là depuis le début, et les 

autres depuis de longues années déjà. 
Sans vouloir tout changer, l’équipe 
des journalistes a eu besoin de 
prendre du recul pour réfléchir 
à l’avenir du journal parce que 

c’est important d’évoluer, de se 
renouveler. 

Ensemble, on va plus loin

Pour réfléchir sans tourner en rond, 
nous avons été aidés par Édith du  
Collectiv’A. 
Collectiv’A est une association  qui 
accompagne les groupes pour ap-

prendre à construire un projet en-
semble. L’avis de chacun-e est impor-
tant et doit être pris en compte. Les 
outils aident aussi à avoir plus d’idées 
nouvelles. 
Cette formation en intelligence col-
lective avec Collectiv’A a été possible 
grâce au soutien du Fonds 4S.

Peur du changement

Au départ, nous ne savions pas dans 
quoi on allait tomber. On avait peur 
d’être perdus, peur qu’on nous im-
pose un style de travail et de fonction-
nement qui n’aurait rien à voir avec 
le nôtre. 
Mais c’est tout le contraire qui est ar-
rivé : on se sent encore plus impliqué 
dans le journal. Nous sommes encore 
plus solidaires dans nos choix pour le 
journal, on se sent renforcés. 
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SI TU AS EU LA CHANCE D'APPRENDRE à LIRE,

MERCI DE LIRE CE JOURNAL

à CELUI QUI N'A PAS ENCORE PU APPRENDRE,

et LUI PERMETTRE AINSI 

D'EN DECOUVRIR LES RICHESSES !

L’Intelligence Collective : quel mot com-

pliqué ! En résumé, on pourrait dire :  

« Tout seul, on va plus vite, ensemble, on 

va plus loin ! » (proverbe africain)

L’intelligence collective, c’est réfléchir, 

se mettre ensemble pour aller plus loin. 

Intelligence collective : c’est quoi ce charabia ?  
Pouvez-vous l’expliquer, svp ?
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Découvrir des méthodes 
de travail

Nous avons découvert qu’il y a plu-
sieurs façons de travailler et aussi d’or-
ganiser notre réflexion avec des lignes 
du temps, la technique des chapeaux 
de Bono (voir plus loin) et d’autres 
choses encore.  
Nous nous sentons en confiance et res-
pectés avec Edith. Chacun a sa place. 
Ensemble, on va plus loin, c’est vrai : 
le fait d’entendre parler les autres, ça 

Expérience d’Intelligence 
Collective au Samedi du Lien 
Pour élargir la réflexion sur l’Intelligence Collective, l’équipe du 
journal Debout est allée à la rencontre des personnes qui se ras-
semblent au Pivot lors du Samedi du Lien.

Le Samedi du Lien 

Le Samedi du Lien est une activité qui 
existe au Pivot depuis plus de 10 ans. 
Il se passe au même moment que les 
ateliers artistiques des enfants. 
C’est un moment convivial. Les parti-
cipants mettent leurs forces ensemble 
pour construire des projets (brocante, 
jeu solidaire).

Expérience

Tout d’abord, il a fallu expliquer le 
‘cadre de fonctionnement’ : il garantit 

que chacun.e soit respecté.e. 
Après avoir présenté celui de l’équipe 
Debout, les participants au Samedi 
du Lien étaient tous d’accord : « Nous 
aussi, nous allons en créer un ! ». 

Et si on se mettait dans le bain de l’In-
telligence Collective ? 
Le premier exercice, proposé aux par-
ticipants, était de répondre à la ques-
tion : « Avez-vous des exemples où 
vous avez vécu un moment de réus-
site, ensemble, au Pivot ? »
Grâce à une pelote de laine lancée, 
une belle toile des expériences a pris 

forme. Ces moments de réussite sont 
: le magasin, l’exposition de photos, 
la prise de parole au Parlement Fran-
cophone Bruxellois, la création de la 
classe, la vente de jouets pour Saint 
Nicolas, les Samedis du Lien, la bro-
cante, ….et tant d’autres. 

donne à réfléchir, ça donne des idées 
en cascade. 
Parfois, notre tête bouillonnait pour 
comprendre les méthodes, parfois elle 
bouillonnait d’idées aussi. 
Étape par étape, nous avons mis les 
choses en place ensemble, en par-
tant de nous. Cela s’est fait petit à 
petit. 

Ce que nous retenons

Bref, ce que nous retenons de notre 
expérience de travail en intelligence 
collective, c’est :

 ☻écouter 
 ☻échanger 
 ☻apprendre les uns des autres 
 ☻comprendre les enjeux, 
 ☻prendre en considération l’avis de 
tous, 
 ☻ laisser chacun-e s’exprimer, 
 ☻vivre le respect, 
 ☻ rester soudés à toutes les étapes 
de décision, 
 ☻se faire confiance, sans jugement, 
 ☻construire ensemble, 
 ☻et savoir que chaque idée est im-
portante.   

C’est surtout que nous nous sentons 
plus forts ensemble, renforcés par 
cette expérience.
Nous avons pu avoir un nouveau re-
gard sur le journal. 
Nous avons envie de continuer à utili-
ser des méthodes apprises lors de nos 
réunions d’équipe du journal Debout.

Et les lecteurs 
du journal dans tout cela ? 

Debout est le journal des familles qui 
se rassemblent au Pivot et on voulait 
que cela le reste. On avait peur que 
les familles soient laissées de côté. 
Mais nos idées veulent encore amélio-
rer le journal tout en restant le journal 
des familles : avec des témoignages, 
l’avis des gens sur des sujets qui les 
touchent. 
On avait aussi envie de partager cette 
expérience, voilà pourquoi cet article 
a été écrit. Toutes les idées que nous 
avons eues pour le journal Debout, 
elles n’ont du sens que si on les par-
tage. On n’a pas fait tout ce travail 
pour nous tout seuls mais bien pour le 
partager avec les lecteurs du journal. 
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Ensuite, les participants se sont répartis 
en deux groupes.

Pendant qu’un groupe s’exprimait 
en créant des dessins, un autre 
groupe a travaillé avec un outil ap-
pelé les chapeaux de Bono. 

Les chapeaux de Bono

Le principe des chapeaux de Bono 
est de réfléchir sur un sujet, une ques-
tion précise pour transformer un projet, 
avoir de nouvelles idées. Une couleur 
par chapeau pour réfléchir à chaque 
facette de la question (voir illustration).
Pour cet exercice, nous avons deman-
dé aux participants de donner leur 
avis, leurs idées sur le journal Debout.   
Chacun-e parle à son tour quand il 
reçoit le chapeau. On ne réagit pas 
à ce que disent les autres, si on trouve 
chouette ce qu’une personne dit, on 
peut faire un geste de la main (geste 
repris de la langue des signes des 
personnes sourdes). Chaque idée est 
bonne. Chacun est légitime, a le droit 
d’être là, chacun a sa place. 

Les Chapeaux de Bono 
aident à s’exprimer

À la fin de l’exercice, nous avons pris 
le temps de refaire un tour de parole 
pour voir comment chacun-e l’avait 
vécu. 
« Structurer la réflexion, cela évite de 
passer du coq à l’âne, on ne mélange 
pas tout. »
Les chapeaux de Bono ont permis à 
chacun-e de s’exprimer, même pour 
les plus réservés, les plus timides. « Cha-
cun-e a la parole. Le fait de pouvoir 
dire le positif et ce qui va moins bien, 
c’est important, on ne passe pas à 
côté des choses. Le fait que chaque 
élément soit rattaché à une couleur 
de chapeau, c’était bien clair et cela 
facilitait la prise de parole. C’est plus 
facile de parler en petits groupes plu-
tôt qu’en grand groupe. »
A la fin, une participante a proposé : 
« Revenez l’an prochain pour qu’on 
puisse continuer à vous donner notre 
avis et améliorer le journal ! ». 

Partir des forces et construire des projets, 
c’est aussi de l’Intelligence Collective !

Pour conclure, il nous est apparu 
que l’Intelligence Collective est 
présente au Pivot depuis le dé-

but. En effet,  depuis sa création, le 
Pivot part des forces des personnes 
vivant des conditions difficiles, pour 
construire, avec elles, des projets. 
Des projets, pour se remettre de-
bout. C’était déjà de l’Intelligence 
Collective. 
Une participante a témoigné qu’au 
début, quand elle venait au Pivot, elle 
n’osait pas s’exprimer et qu’elle a pu 
libérer sa parole grâce aux partages 
en groupes et grâce à la place qu’on 
lui a laissée. Un autre participant a dit 
qu’il n’aimait pas prendre la parole 
en grand groupe et qu’au Pivot, c’est 
un lieu où la parole en petits groupes 
est possible : « Au Pivot, on donne la 
chance de pouvoir s’exprimer à des 
personnes qui ont du mal à le faire, et 
on respecte les gens. » 

Dans la société aujourd’hui, il y a de 
plus en plus de mouvements qui uti-
lisent l’Intelligence Collective pour 
tendre à une société plus juste où 
chacun a sa place. 
Selon nous, ça ne peut être qu’en ras-
semblant les idées et les actions de 
tous et toutes, en prenant en compte 
les différents points de vue, expé-
riences de vie, manières de penser, 
que nous pouvons améliorer le monde 
dans lequel nous vivons.
Il nous faut dépasser les préjugés, les 
catégories, les classes sociales, les dif-
férences et dans le débat, laisser la 
place, et prendre la nôtre.
L’Intelligence Collective, on n’a pas 
fini d’en entendre parler au Pivot !

Les chapeaux de Bono, 

Ce qui est ressorti lors du Samedi du Lien

 Chapeau blanc  LES FAItS
• C’est le journal des familles.
• Il crée du lien.

 Chapeau rouge  LES émotIonS
• Le journal : un souffle, de l’énergie.
• J’ai peur, je suis triste.

 Chapeau noir  LES FAIbLESSES
• La taille des caractères. 
• Pas assez de place pour les enfants.

 Chapeau jaune   CE quI ESt PoSItIF
• Nous permet de lire des témoignages. 
• Permet de communiquer.
• Le journal et les articles sont beaux.

 Chapeau vert  CréAtIvIté, IDéES
• Expliquer les mots compliqués utilisés.
• Parler de l’environnement.
• Créer une rubrique des enfants : 
petits jeux, histoires…

L’Intelligence Collective est un outil 

pour se remettre debout, partici-

per à égalité, donner la parole à 

chacun-e, prendre les décisions 

ensemble et donc combattre les 

injustices.
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Pour 2020, l’équipe du journal Debout vous souhaite 
de créer des projets avec d’autres, pour aller au plus 
loin de vos rêves. Bonne santé, beaucoup de réussite, 
prenez soin de vous, de vos familles, de vos proches. 

Cette année, le thème développé 
par tous au Pivot est : « Qu’est-ce 
qu’il y a derrière le mur ? »

Les enfants, lors des ateliers du 
samedi et les adultes dans leurs 
différents projets, vont explorer ce 
qu’il y a derrière le mur : derrière le mur 
du Pivot, derrière les murs du quartier, 
de la ville, derrière les murs bâtis pour 
séparer, derrière les murs qui sont 
tombés, derrière nos murs intérieurs,… 

Comment franchir les barrières, les 
murs de notre société ? Le champ 
d’exploration est vaste ! Vous trouverez 
aussi ce thème dans le journal Debout !

163, rue Philippe Baucq
1040 Bruxelles – 0471 /64.68.79
lepivot@lepivot.be

www.lepivot.be

Le flash-info
Bienvenue 
à Alessio !
Cindy Langendries et Michaël 
Gaeremynck ont la très grande 
joie de vous annoncer qu’ils sont 
les parents d’un petit Alessio, 
né le 27 juillet 2019. Maude et 
Myriam sont grandes sœurs !

L’équipe du Pivot vous 
souhaite une année 2020 
pleine de joie, d’aventures, 
de créativité, et un brin 

de folie !

Thierry Waton, dit Titi, a commencé 
à travailler aux Petits Riens comme 
bénévole et il vient de décrocher un 
contrat article 60 pour un an et demi 
: Bravo Titi !

Joyeux Noël & Bonne année !

Audrey, animatrice au Pivot, 
il y a longtemps, était, depuis 
le décès d’Henri, la graphiste, 
bénévole, pour le Journal 
Debout. Suite à l’évolution 
du Journal et l’arrivée dans 
l’équipe de Camille, graphiste 

de formation, les journalistes font eux-mêmes, 
depuis 2 numéros, la mise en page du journal 
de A à Z.  Un tout grand merci à Audrey, pour 
les nombreuses heures passées à mettre en 
valeur les témoignages et photos du journal. 
Son professionnalisme, son enthousiasme et 
sa disponibilité rendaient la coopération avec 
l’équipe, joyeuse et chaleureuse.

Gwen Moisse 
a été engagée 
à la commune 
de Watermael-
Boisfort en CDI : 
Bravo à elle !


